
LA PAIX EN MEDITERRANEE 
 
INTRODUCTION 
 
 

J’aimerai vous montrer dans cette intervention comment le Rotary International agit 
pour la concorde civile et plus généralement pour la paix à travers 3 de ses programmes : les 
Comités Interpays, sa représentation auprès des institutions intergouvernementales et les 
centres d’études pour la paix et la résolution des conflits. 
 
 

Depuis quelques années, les districts rotariens français se préoccupent des conditions 
de la paix en Méditerranée. 

 
 
A vrai dire pas seulement les districts français mais aussi les districts espagnols , 

italiens, égyptiens et turcs qui  ont également inscrit à leur agenda une réflexion sur ce sujet. 
 
Et lorsque nous parlons de la paix en Méditerranée, nous parlons d’abord de la 

guerre : Israël/Palestine, de guerres des Balkans, plus généralement du développement 
Nord-Sud et également des affrontements religieux. 

 
Aussi pour ma part, j’aborderai cette question sous le seul angle rotarien et je 

m’inspirerai des travaux présentés par les past administrateurs du Rotary ; Orscelik Balkan 
d’Istanbul et Rafaelle Palotta  de Naples aux conférences de Reggio Emilia en janvier et 
Strasbourg en mars. 

 
 
Tout d’abord le Rotary a une longue histoire avec la paix 
Non seulement elle est inscrite dans nos buts mais 49 rotariens ont participé à la 

rédaction de la charte des Nations Unies en 1945 sous l’autorité du français René Cassin, par 
ailleurs, l’un des fondateurs du club de Lille en 1927. 

 
Car c’est durant la guerre et les années qui ont suivi que la nécessité d’institutions 

intergouvernementales fortes s’est imposée. 
 
Des institutions capables de garantir l’expression des valeurs humanistes sur 

lesquelles se fondent les civilisations et capables d’instaurer entre les populations de toutes 
les nations un climat de compréhension. 

 
L’espérance de l’époque était que les nouvelles institutions intergouvernementales 

permettent l’éclosion du modèle de société qu’imaginaient les rédacteurs de la charte des 
Nations Unies  

 
Mais la paix et la sécurité ne sont possibles que si le bien être éducatif, économique et 

social est assuré. 
Et sans doute d’abord l’éducation ,  car comme l’avait dit le professeur Bentolila à 

notre conférence de Cannes « savoir , parler, écrire, c’est accepter le défi de la distance qui nous 
sépare de l’autre et la capacité à faire passer sa pensée dans une intelligence étrangère en espérant être 
compris ». 



Le plan de vision du futur de la Fondation Rotary s’inscrit dans cette trajectoire grâce 
à ces domaines d’action privilégiés : 

- L’eau potable et l’assainissement 
- L’éducation et l’illettrisme 
- La prévention et le traitement des maladies 
- La santé de la mère et de l’enfant 
- Le développement économique local 
- La résolution des conflits 

 
Je crois que l’on peut dire que nous sommes avec ce plan au commencement d’une 

étape de notre histoire tant par les domaines d’action sélectionnés que par la possibilité de 
constituer des grand partenariats avec des ONG ou des Agences des Nations Unies. 
 
 

Le Rotary International dispose aujourd’hui du statut consultatif le plus élevé accordé 
à une organisation non gouvernementale à l’Onu et dans toutes ses agences  comme il est 
représenté également auprès de l’Union Africaine, du Conseil de l’Europe. 

 
Faisons ici une mention spéciale pour l’Unesco : les rotariens sont à l’origine de sa 

création lors de la conférence sur l’éduction initiée par eux à Londres en 1943. 
 
Notre coopération avec l’Unesco est essentielle puisque l’un et l’autre nous restons 

indépendants de toute action politique, nous nous inscrivons dans une coloration culturelle 
universelle. 
 

Avec cette phrase célèbre :  
« les guerres prennent naissance dans l’esprit des hommes, c’est dans l’esprit des hommes 

qu’il faut élever les défenses de la paix » 
 
Certes notre rôle , y est consultatif comme beaucoup d’autres associations mais nos 

délégués tiennent leur place et témoignent dans les débats de l’exigence de nos valeurs 
d’intégrité, de diversité, de leadership. 

D’ailleurs, cette semaine s’est tenue à l’Unesco la remise du Prix Ethique. 
 
Et lorsque l’union pour la Méditerranée sera constituée nous demanderons une 

représentation pour le Rotary International comme nous l’avons fait pour l’organisation 
de la francophonie. 
 
 

Nous avons au Rotary un programme directement dédié à la construction de la paix 
ce sont les centres d’études du Rotary pour la paix et la résolution des conflits. 

 
Les dirigeants du Rotary ont vu juste lorsqu’ils décidèrent de créer il y a 10 ans les 

centres d’études pour la paix et la résolution des conflits dans 7 universités de renom aux 
Etats-Unis, en Grande Bretagne, en Australie, au Japon, en Argentine, en France. 

Depuis 2 centres ont été fermés dont Sciences Po. 
 
Pourtant à l’étude actuellement, l’ouverture de 2 nouveaux centres : les pistes 

actuelles conduisent vers la Suède (près de l’académie Nobel) en Afrique ou dans un pays du 
Moyen Orient. 
 



Ces centres proposent 2 types d’études soit un diplôme de master américain (2 années 
d’études financées par des bourses), soit un certificat (3 mois d’études) uniquement à 
l’Université de Bangkok. 

 
Le financement de ces centres est assuré à travers de fonds affectés par les districts 

sur le FSD tandis que la Fondation finance l’Administration des centres 250 000 de dollars 
par an. 

 
Nous cherchons d’ici  à 2015 à doter le fond permanent  de la Fondation de  95 

millions de dollars pour assurer la pérennité de ce programme. 
 
Il faut savoir que ces centres dépassent le cadre du seul enseignement théorique. 
 
Ils contribuent à la recherche par la publication de mémoires, à l’approfondissement 

de la paix par la réflexion. 
 
 

450 étudiants de toutes nationalités ont été formés dans ces centres et travaillent dans 
les institutions intergouvernementales, dans les grandes ONG, dans les administrations 
publiques de leur pays ou ailleurs. 

 
Certains de ces étudiants ont créé leur propre structure de résolution de conflits - en 

Ouganda et en Indes. 
 
Parmi eux quelques-uns viennent des pays de la Méditerranée. Ils seront sûrement 

une ressource incomparable dans notre démarche. 
 
Et voyez vous, bien que nous soyons plutôt axés sur le centre français d’études 

internationales et de la résolution des conflits, ne faudra t-il pas en installer un dans un 
des pays de la Méditerranée du Proche Orient. 

 
Et autour de ce centre fédérer les structures de résolution des conflits existantes  

 
 

C’est en 1921 à la convention d’Edinburgh que le Rotary a inscrit dans ses statuts 
l’aide à l’avancement de la paix. 

 
Mais de tous nos programmes, celui des comités interpays est celui qui peut le plus 

apporter une réponse dans l’esprit de notre mouvement. 
 
Pourquoi ? 
 
Les comités sont des ambassades permanentes auprès de pays amis comme ils sont 

un outil à la disposition des clubs et des districts qui désirent mener une action 
internationale. 

 



Leur but : 
Renforcer la dimension internationale du Rotary pour propager à travers le monde 

l’idéal de compréhension mutuelle et de paix. 
 
Et cette paix, celle des rotariens,  n’est pas uniquement l’absence de guerre mais la 

paix romaine, la paix intérieure que les romains appelaient « pax deorum » la paix vénérée 
comme une déesse qui descend sur terre et règne sans partage. 
 
 

Le premier comité a été créé en 1950 entre la France et l’Allemagne. 
 
 
Au moment où se sont créés les grandes institutions intergouvernementales, le rotary 

international créait les comités interpays. 
 
Leur principes d’action ce sont les mêmes que ceux du Rotary : 

- Solidarité dans les relations entre pays développés et pays en voie de développement 
mais sans ingérence. 

- Contribuer au progrès de l’humanité grâce à l’éducation 
 

Leurs moyens : établir des relations directes entre clubs par les jumelages 
 
Ces 20 dernières années après la chute des régimes communistes en Europe Centrale 

et Orientale, les comités ont pu exprimer toutes leurs capacités en ouvrant la voie  à la 
reconquête du Rotary dans ces pays. 

Ils ont ouvert la porte à des rotariens enthousiastes. 
 

Alors Mesdames, Messieurs,  chers amis quelles initiatives pour la paix pour nous 
rotariens. 

 
Dans cette région qui comprend 16 pays, 3 religions 8 langues 
 
Dans cette région où 10 millions de personnes vivent avec 1 dollar 25 par jour. 
 
Nous devons appeler les rotariens à plus de solidarité, à témoigner des valeurs de 

respect d’autrui et de dignité. 
 
Pour cela nous avons un chemin : le Rotary International a signé le pacte mondial le 

7 novembre dernier avec l’Onu à New York en présence de 1 600 rotariens  la plus forte 
participation rotarienne de ces dernières années à cette manifestation. 

C’est une date . 
 
Le pacte mondial  est l’acte volontaire d’entreprises et d’associations qui s’engagent à 

adopter et à soutenir dans leur sphère d’influences les droits de l’homme , les droits au 
travail, le droit à l’environnement, la protection des enfants et des femmes, la lutte contre la 
corruption ; 

 
Les clubs rotary des pays de la Méditerranée et les réseaux locaux ont avec le pacte 

mondial un  moyen d’agir pour favoriser les conditions de la paix civile. 
D’autant que vient de s’installer un club provisoire à Ramallah.  

 



 
 « tous les grands mouvements du monde voient dans les jeunes générations la fondation 

nécessaire pour réussir. Partons en croisière chez nos jeunes au nom de la justice, de la vérité et de la 
tolérance »  a écrit Herbert Taylor plus connu chez nous par le critère des 4 questions. 
 

Avec les bourses d’études, les échanges scolaires, les groupes d’études, le Ryla, 
500 000 jeunes ont bénéficié de par le monde de ces programmes. 

 
Rotariens des pays de la Méditerranée , pensez aussi aux jeunes à ceux de la rive 

d’en face lorsque vous programmez un Ryla, un échange de jeunes, un EGE.  
 
 

Avec les past administrateurs Orscelik Balkan et Rafaelle Palotta, nous pensons que 
c’est avec le programme des comités interpays que nous pourrons construire une véritable 
initiative pour la paix en Méditerranée. 

 
D’abord en multipliant les relations bilatérales dans les 19 pays 
 
Puis ouvrir ces comités  au leader d’opinion, aux personnalités et aux sages prêts à 

travailler pour la paix et la concorde. 
 
Préparer une assemblée constitutive et y associer les jeunes du rotaract et les 

étudiants des centres pour la paix. 
 
Voilà notre plan de travail et nos moyens contre le fanatisme et la pauvreté. 
 
Nous répondons par l’éducation,  le développement, la compréhension. 
 
Certes nous n’avons pas le pouvoir magique de créer un monde différent mais nous 

sommes dans la situation de faire comprendre et agir pour préserver la dignité, exercer notre 
vigilance et promouvoir la citoyenneté. 

 
Merci de votre attention. 
 
 

Serge Gouteyron 


